
Le Grand Ravage 
 
 

A l'attention de l'honorable jarl Valdimar de Fortdhiver, 
 
Tout d'abord, permettez-moi de vous présenter mes plus sincères condoléances. J'ai appris que vous, comme 

beaucoup d'autres, avez perdu de la famille et sachez que je vous offre tout mon soutien. 
 
J'ai également appris que certains membres de votre conseil imputent cet effroyable désastre à mes collègues de 

l'Académie. Bien que je sois certainement en mesure de comprendre leur choc devant l'ampleur des événements 
récents et leur désir d'expliquer ce qui s'est passé, je vous prie instamment de considérer la situation dans son 
ensemble. 

 
Vous connaissez aussi bien que n'importe qui le passé de l'Académie et la réputation dont elle jouit à 

Fortdhiver. Elle a longtemps été une source de fierté pour votre ville, un symbole unique en Bordeciel. Certains des 
plus grands sorciers ont étudié ici et l'Académie a toujours promu des relations positives avec les autres provinces 
de Tamriel. 

 
Il est bien connu que ces relations sont, dirons-nous, tendues, depuis quelques décennies. Après la crise 

d'Oblivion, il était tout à fait naturel que le peuple de Bordeciel se méfie des mages, même si la vaste majorité 
d'entre nous travaillaient activement à contrer les exactions du culte de l'Aube mythique. L'Académie s'attendait 
à une telle réaction et espérait que cette défiance s'estomperait avec le temps. 

 
Puis vint l'Année écarlate. Personne n'avait prévu l'explosion du Mont écarlate, ni les effets dévastateurs 

qu'elle aurait sur la civilisation dunmer. Votre prédécesseur a eu l'amabilité d'accueillir de nombreux réfugiés, 
particulièrement ceux qui pouvaient contribuer aux études de l'Académie. Nous lui en étions fort reconnaissants.  

 
Quand Solstheim fut généreusement offerte aux Dunmers comme nouvelle demeure, j'ai été aussi surpris que 

n'importe qui. En revanche, je ne partageais pas la croyance générale que tous les Elfes noirs quitteraient 
Bordeciel. Quantité d'habitants de Fortdhiver étaient mécontents du nombre de mages ayant choisi de rester à 
l'Académie plutôt que de déménager, cela n'est pas passé inaperçu. 

 
À présent, les tempêtes qui se fracassaient sur la côte de Bordeciel depuis près d'un an se sont enfin 

déchaînées, mais quel n'en est pas le prix pour nous tous ! Ce grand ravage qui a dévasté Fortdhiver était 
inattendu, je vous l'assure. Si l'Académie n'a pas été affectée, c'est uniquement grâce aux magies protectrices 
dont elle a été entourée il y a bien longtemps. Cela ne signifie d'aucune manière que nous nous étions préparés 
expressément pour cet événement et cela n'indique certainement pas que l'Académie en est la cause. 

 
Je ne vous tiens certainement pas responsable des commérages répandus parmi le peuple de Fortdhiver. 

Néanmoins, je vous exhorte à ne pas permettre à ces racontars de s'établir et de devenir une croyance commune. 
Je ne souhaite pas voir nos rapports s'effondrer à l'image de Fortdhiver, car je vous assure que l'Académie restera 
ici durant très longtemps. 

 
Votre partisan de toujours, 

 
Archimage Deneth 

 


